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PRONOTIOS DE LA TEMPERATUnE
PoUa DEoEiRE 1901

1 - Vent
17 - Tempte de neige.
18 Tenupétueux.
19-pi.
20 Humide et nuageux.
21 -Veut froid,
22 -Nuageux.
23 - hanigeant

24 , iroulllad humide.
26 - Chang.eant
27- Plus dux.
28:- Temps clair.
29 Apparence de mauvais

temps.
30 - La temps s'améllore.
31 - Beau.

PoUR JANVIER 1902

1 - Tompete.
2 -Neige.
3 - Au-dessous de réro.

4 8rguxd.a rstrotd
a - venteux.
7 - Au-dessous du degré
8 i normal.
9 -Modéré.

10 - Pls donux.
ilClair.

12- Beau.
13 -Pusfort,.
14 - Menaçant
15 - vague de tempêete.
16 - orageux.

A nos Lecteurs et Lectrices
Avec le prisent numéro, L'A.î Du

LEcrEuR commence sa troisième année
d'existence. Ses éditeurs ne sauraient lais-
ser passer cette circonstance sans rtmer-
cier chaleureusement tous ceux qui leur
ont accordé leur patronage. L'Ami nu
Ifa<Y-rEun compte maintenant une clien-
tèle nombreuse et distinguée; il est le
bienvenu dans des milliers de foyers où
il apporte quelques heures de lecture
agrédsle et variée.

Nous devons aussi des remerciements
aux annonceurs qui savent si bien appré-
cier la valeur de notre publication au
point de vue commercial.

Ce numéro est le dernier pour l'année
1901. Et c'est avec toute la cordialité
possible que nous disons à tous:

Joyeux Noël!
Et joyeux Jour de l'An!

Avertissement
Nous devons rappeler que le No 4 de

la série de L'AMI DU LECTEUR ayant été
répété deux fois, les collectionneurs de-
vront en tenir compte pour en classifier
l'ensemble. Cette erreur n'a aucune autre
conséquence que celle d'avoir à porter
attention à la répétition, si l'on veut, tenir
tous les numéros dans l'ordre voulu.

ALMANACH POUR 1902
La Wingate Chemical Co., de cette ville,

vient de lancer un bel et utile almanach, rem-
pli d'informations et de récettes que chaque
famille aimera à avoir. Cet almanach sera
envoy6 à toute personne qui en fera la deman-
de en s'adressant au No 2 Maple Avenue,
Montréal.

La Légende du Rouge-Gorge
Le petit Jésus, couché dans la crèche,
A s froid, si froid, qu'il tremble bien fort.
Sur ses P~ieds la paille est à peine sèche,
Il gémit sans cesse, et point ne s'endort.
Pour le réchauffer de sa chaude haleine,
Le grand bSuf ému souffle dans son coin:
Et 1 âne aide au boeuf. Mais l'étable est pleine
De glaçons chassés sous le toit mal joints.
Dodo, dododo, mon bel oiseau rose,
Dans ton gentil nid fait de blanc duvet.
Pour betcer ton rêve, un ange se pose,
Dodo, dododo, près de ton chevet.
Le petit Jésus, sous cette avalanche,
A si froid, si froid, qu'il en devient bleu,
Et que ses doux yeux, ses yeux de pervenche,
Sous leurs cils dorés se fanent un peu.
Et Marie en pleurs a cru voir se clore
Ces yeux de velours pour l'éternité,
Mais espère en Dieu. Ce Dieu, qu'elle implore,
Saura protéger sa maternité.

Dodo, dododo, mon bel oiseau rose,
Dans ton gentil nid fait de blanc duvet.
Pour bercer ton rêve, un ange se pose,
Dodo, dododo, près de ton chevet.

Or, un oiseau brun, du fond de l'étable,
Vole sur les pieds de l'enfant divin.
A grands coups de bec, 'oiseau charitable
S'arrache à la gorge un .duvet bien fin ;
Et l'Enfant du ciel a chaud sous la plume
Dont s'est dévêtu son petit ami ;
Et l'1îne et le boeuf, dont le mule fume
Admirent bientôt Jésus endormi.

Dodo, dododo, mon bel oiseau rose,
Dans ton gentil nid fait de blanc duvet.
Pour bercer ton rêve, un ange se Pose,
Dodo, dododo, près de ton chevet.

L'oiseau brun, qui sent saigner sa poitrine,
Privé de sa plume, a si froid, si froid,
Qu'il va - le pauvret ! - dans la main divine
De Tésus rêvant se blottir tout droit.
Soudain il trépasse, et devient un ange
Qu'un coup <'aile emporte aux cieux triomphants,
Et, depuis ce temps, une marque étrange
Ensanglante au cou ses petits enfants.

Dodo, dododo, mon bel oiseau rose,
Dans ton gentil nid fait de blanc duvet.
Pour bercer ton rêve, un ange se pose,
Dodo, dododo, près de ton chevet.

PAU. l'IONIs.

UNE HISTOIRE VRAIE
Toto, qui a obtenu la permission de

veiller jusqu'au réveillon, se fait conter
des histoires pour chasser le sommeil.
Tout à coup il prend la parole:

-Maman, tu aimes les histoires, toi
aussi?

-Oui, mon enfant.
-Eh bien! je vais t'en conter une

vraie, mais elle est très courte : Il y avait
une fois une carafe, et, hier, je l'ai cassée.

-Après ? Continue.
-C'est tout !

PAX HOMINIBUS
Mme Bonasson, qui porte la culotte

dans le ménage, fait une partie d'écarté
avec son mari en attendant l'heure de la
messe de minuit.

Celui-ci ayant beau jeu, annonce timi-
dement qu'il joue... d'autorité.

La mégère, roulant les yeux, prete à
bondir:

-Ose donc le répéter !

PENSEZ AUX PETITS PAUVRES

Pour un temps - trop court, hélas ! -
on va oublier l'affreuse politique. Les vi-
laines grimaces et les tonitruantes discus-
sions vont faire place aux sourires et aux
chants d'allégresse. Que les hommes se
taisent: c'est la fête des petits enfants.

Vers les arbres de Noël, enrubannés,
fleuris de jouets et de lumière, les bébés
vont tendre leurs menottes joltes, avec
des cris joyeux et des éclats de rire.

Tout sera beau, tout sera bon, chan-
sons et parfums.

Dans l'église, irradiée et sereine, la voix
grave des orgues, soulignant les prières,
annoncera au monde qu'un Sauveur lui
est né, qui lui apporte le bonheur et la
paix profonde. Trêve et trêve aux lar-
mes ! Place à l'amour, place à la joie!

Vous penserez un peu, n'est-ce pas, pe-
tits, vous penserez aux enfants des pau-
vres qui s'en vont, cette nuit-là, frileux
par les rues, aux miséreux, qui n'ont, eux,
pas de joujoux, pas de bonbons, pas seule-
lement de pain, et qui regardent triste-
ment du dehors tout votre étalage de bel-
les choses et votre âtre qui flambe clair.
Vous direz à vos parents d'en avoir pitié,
de les faire entrer pour s'asseoir à votre
foyer et partager avec vous vos cadeaux
et vos friandises, puisque ce n'est pas leur
faute s'ils n'ont pas d'argent et s'ils sont
nus.

Ainsi, sans le savoir, vous aurez fait
du socialisme, du seul, du vrai. Pas com-
me les politiciens qui hurlent dans les
assemblées et se gardent bien d'appliquer
leurs inapplicables théories, mais comme
les hommes réellement bons, comme Dieu.

PAUL MILIANE.

VEILLÉE DE NOEL
Le mari.-Ma chère, notre veillée est

d'un froid! Personne ne parle.
Lafemme.-Attends, je vais faire un

peu de musique, ils se mettront tous à
causer.

VÉRITÉ
L'individu qui est le plus gai et pro-

nonce le plus fort discours au réveillon de
Noël de garçons, ne trouve plus rien à
dire quand il a rejoint sa tendre moitié.
C'est elle qui fait le véritable qfer.dinner-
opieck.

A nos Souscripteurs et Amis
Tous ceux qui désirent des renseigne-

ments sur n'importe quel sujet: Com-
mercial, Professionnel, intéressant la Fa-
mille, le Sport et les Amusements, la
Médecine Vétérinaire, etc., etc., recevront
une réponse en joignant un timbre de 2
cents à leur question. Adressez:

A L'Editeur
de "L AMI DU LEcEUR ",

Montréal.


